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René Caillé est né le 19 novembre 179
9 à Mauzé-sur-

le-Mignon. Il envie les plus grands ex
plorateurs qui

ont réussi à aller jusqu’en Afrique.
 A 16 ans, il

est engagé comme moussaillon sur une
 escadrille en

provenance de Bordeaux pour le Séné
gal. A Saint-

Louis-du-Sénégal, il apprend qu’une expédition

anglaise pour rentrer dans les terre
s d’Afrique a

lieu et tente donc d’y participer. Ma
lheureusement,

il est trop faible pour en faire part
ie et rentre à

Bordeaux. En 1824, il retourne au Sénégal pour

réaliser son rêve de jeune homme, malgré les

avertissements du gouverneur. René Cai
llé rejoint un

groupe de Maures qui vont lui apprendr
e les coutumes

religieuses.
 Le 19 avril 1827 il quitte Saint-L

ouis dans une

caravane en se faisant passer pour un enfant

d’Alexandrie qui veut rentrer chez l
ui. Une année

après son départ du Sénégal, il arrive enfin à

Tombouctou. Il est assez déçu des paysages de

Tombouctou qui ne sont pas constitu
és d’or et de

richesses mais plutôt d’un fleuve et de désert.

Après 2 semaines à prendre des notes s
ur Tombouctou,

il prend le chemin du retour dans une caravane

d’esclaves vers le Maroc dans des conditions

compliquées. 

Retour en France
   A son retour, tout le monde faitla fête et gagne 10 000 francs pourson exploit. Il écrit un livre surson expédition qui est tout desuite un grand succès.
   Il meurt le 17 mai 1838 aprèsavoir eu 4 enfants.

   Voici l’incroyable histoire deRené Caillé.

                  Camille, Kirsten, Axel

René Caillié à Tombouctou

René Caillié 



          Cher parents, mes parents adoptifs sont morts dans

d’atroces souffrances tués par des pillards du désert pour une

misérable Djeep. Deux vies gâchées pour une voiture. L’être humain

est prêt à tuer juste pour un bien matériel. Suite à la mort de

mes parents adoptifs j’ai vécu une formidable aventure qui m’a

fait grandir auprès du peuple Touareg.

     Ils m’ont adopté comme l’un des leurs. Au fil du temps, je me

suis adapté à leur mode de vie et au rythme lent des pas du

désert.

     Ma vie a pris un autre tournant lorsque je me suis égaré. En

gardant mon cap, j’ai survécu à la violence aride de la chaleur du

désert et des terroristes. Je découvre à présent la France et sa

culture, je suis comme un étranger dans ce pays. 

     A vous mes parents biologiques j’espère vous retrouver un

jour. Je voudrai savoir pourquoi j’ai été adopté à ma naissance.

Êtes-vous morts ou en vie ? Je ne sais pas. Si vous lisez cette

lettre, faites-moi signe !

    Merci au Rédacteur en Chef d’avoir pu entendre mon histoire et

de l’avoir publiée dans ce journal. 

     Je n’oublierai jamais les Touaregs qui m’ont ouverts les

yeux, ils resteront à jamais mes parents du désert.   

Lettre à mes parents

Lilu, l’enfant du désert



Ladies and gentlemen, hold on to
your seats because we have a new
superstar joining our team! We are
ecstatic to introduce John, a true
professional in digital marketing,
who is set to shake things up and
bring fresh perspective to our
organization.

Interview de Lilu

Bonjour, je suis honoré de répondre à vos questions et ravi d’être là.

1) Combien de temps avez vous vécu avec les Touaregs ?
Je n’avais pas la notion du temps. Tout ce que je sais, c’est qu’ils m’ont recueilli à 4 ans. J’ai vécu une
grande partie de mon enfance avec eux.

2) Avez-vous encore des souvenirs de vos parents ?
Honnêtement, il me reste que très peu de souvenirs d’eux. Ils sont flous, et il disparaissent avec le temps.

3) As-tu beaucoup communiqué avec les touaregs quand tu vivais avec eux ?
Ils n’étaient pas très bavards. Ils parlaient surtout pour les prières ou pour se nourrir.

4) Comment avez-vous été séparés d’eux ?
On était parti chasser avec 2 des touaregs. Une tempête de sable m’a fait perdre leur traces.

5) Avez-vous rencontré d’autres personnes quand vous étiez seul dans le désert ?
Oui, j’ai rencontré un groupe de personnes que je pensais gentils. Il s’avéra en fait qu’ils étaient des
terroristes.

Extrait de “Sables Noirs” d’Hervé Giraud page 131

Bonjour Lilu, je suis journaliste pour le journal qui a publié
l’article sur vos parents. Suite à cet incroyable rebondissement
dans l’affaire de leur disparition et votre retour en France, je
vous remercie d’avoir accepté de répondre à nos questions !



6) Quelles étaient leurs intentions en votre présence ?
Ils m’ont menacé. Ils m’ont chargé d’une mission de troc suicidaire afin de tuer le plus de gens possibles.

7) En quoi consistait cette mission de troc ?
Ils m’ont chargé de déposer une bombe dans la maison d’un grand gérant politique. Je n’ai pas voulu le
faire par peur de mourir. Je suis quand même aller dans la ville pour chercher de l’aide.

8) Connaissez-vous votre origine ainsi que celle de vos parents ?
Je les ai apprise dans la ville, mes parents adoptifs sont français tout comme mes parents biologiques.

9) Comment avez-vous réagi en apprenant que vous aviez été adopté ?
J’ai tout de suite eu envie de les retrouver, c’est pour ça que je suis parti à leur recherche.

10) Avez-vous retrouvé les touaregs ?
Je les ai retrouvés plus tard mais ils m’ont fait comprendre que j’avais l’âge de partir à la recherche de
mes parents, seul…

11) Comment envisagez-vous votre vie future ?
Je vais rester en France pour retrouver mes parents biologiques et y construire ma vie.

Merci Lilu pour vos réponses !

Interview Lilu [suite]



AUTEURS : VASSILI, JULES, CASSANDRE.

AZALAÏ : LA CARAVANE DE DROMADAIRES

Les Touaregs sont des descendants des Berbères, ils
sont surtout musulmans depuis le XVIe siècle. Ils
possèdent leur propre langue : le tamasheq.

Les touaregs sont un peuple nomade, d’environ, 1,5
million d’individus évoluant dans le désert du Sahara.
Ils sont surnommés « les hommes bleus du Sahara », à
cause de leur symbolique robe indigo, qui les
protègent de la chaleur et du soleil le jour, et libère la
chaleur accumulée la nuit.

A LA RENCONTRE DU PEUPLE TOUAREG
 Pour subvenir à leurs besoins alimentaires, un
troupeau (chèvres, moutons) les accompagne. Pour
l’eau, ils voyagent de puits en puits. Pour transporter
leurs marchandises, ils utilisent des dromadaires.

Cet animal, surnommé le “Vaisseau du désert”, il peut
rester 4 à 5 semaines sans boire ! Chez le
dromadaire, tout est utilisé : son lait, sa chair, sa
peau, sa laine. Bien qu’il serve de moyen de
locomotion principal, la moto est utilisée en urgence
pour transporter des malades ou des blessés ou
transmettre des messages dans des zones non
couvertes par le téléphone.

Les Touaregs aujourd’hui

De nos jours, une grande partie d’entre-eux devient
sédentaire. Le contrôle rigoureux des états sur ceux
qui rentrent sur leur territoire rend très difficile la
traversée des frontières entre les différents pays du
Sahara. Ainsi, de nombreux Touaregs s’installent
dans des villes comme Tombouctou au Mali ou
Agadès au Niger, où l’éducation des enfants peut être
assuré en raison de la présence d’écoles.

Le peuple Touareg
Peuple du désert

Anciennement, l’Afrique du Nord était peuplée de
Berbères, de nomades touaregs, et de quelques
autres groupes locaux.
Ils ont sût garder leur identité et leur riche
patrimoine culturel. Malgré des siècles d’invasions,
de colonisation et de règne étranger.

L’arrivée de l’Islam au VIIe siècle, a fortement
influencé la culture, le langage, et la religion en
Afrique du Nord.

Ils voyagent dans le désert en convois appelés
caravanes. Elle est composée d’hommes, de très peu
d’enfants (plus vers l’âge adulte), et de dromadaires,
qui transportent le matériel pour le campement, la
nourriture, et les marchandises.

Azalaï en tamasheq, les caravanes ont lieu deux fois
par an. Les principales denrées transportées sont le
sel, le sucre, et les céréales.
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